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Une miniature et deux portraits peints ä l'huile par Pierre-Louis Bouvier
(1765-1836)

Par Elisabeth della Santa

Ii m'est agreable de pouvoir presenter aux lecteurs de
Genava trois oeuvres de Pierre-Louis Bouvier, mon tri-
saieul paternel: une miniature inedite, un portrait ä l'huile
sur toile qui, ä vrai dire, a dejä ete publie1 mais dans un
ouvrage peu accessible; de telle sorte qu'ayant change de

propnetaire, ce m'est une occasion de le mieux faire
connaitre; et un portrait egalement peint ä l'huile sur
toile, inedit, mais qui soulevera une question, posee en
final de ce texte.

La miniature (fig. 1) dont la Photographie m'a ete

envoyee par M. W.-P. de Stoutz a ete executee par l'artiste
en 1798 (mais plus probablement en 1799). Les rensei-
gnements la concernant m'ont ete communiques par

1 Pierre-Louis Bouvier Portrait de Pauline-Jeannette Glashoff
(1780-1801) 1798-1799

M. Charles-Edmund de Chapeaurouge, de Hambourg2. La

personne representee, au delicat visage, est assise dans
un decor boise dont les frondaisons, brunes et orangees
evoquent l'automne. Elle n'est autre que Pauline-Jeannette
Glashoff, nee ä Lübeck, le 30 septembre 1780. Le 2 juin
1798, eile epousa Corneille-Guillaume de Chapeaurouge3
et lui donna une fille, Jeanne, nee en 1800. Peut-etre
l'embonpoint de son buste est-il dü ä sa grossesse? Pour
le dissimuler, l'artiste a place sur le giron de son modele
un jeune chien teckel. La position oblique de l'animal qui
tourne la töte vers sa maitresse, pret ä lui lecher le cou,
fait paraitre plus mince, et meme elegant, le torse du
modele Mais Pauline retient l'elan affectueux de l'animal,
en compnmant, de la main droite, le poitrail du teckel et
en serrant, de la main gauche, ses pattes anterieures, de
ce fait immobilisees! Le visage de Pauline n'exclut pas
une expression de melancolie, voire de tristesse: peut-
6tre pressent-elle dejä sa destinee, car eile decedera le
21 mars 1801, ä peine ägee de 21 ans. Son epoux se
remariera en 1807 avec une Genevoise, Jeanne-Julie-Judith
Bordier4.

Un large ruban jaune enserre la chevelure brune et
bouclee de Pauline, partagee sur le front par une raie;
une etroite ceinture, jaune aussi, rassemble sous les seins
les fins plis de la robe en voile, d'un rose tres päle; une
echarpe aux drapes epais et satines, d'un bleu tres doux,
protege sa jupe, et sert de coussin pour le chien, dont le
collier et la langue rouges jettent deux traits vifs qui,
imperceptiblement, egayent les coloris, pour le reste doux
et discret de cette miniature. La reproduction (fig. 1) per-
met de constater la presence, au-dessus de l'echine du
teckel, d'un petit espace, semblable au fond et qui
detache le haut du bras droit de Pauline5 de son sein
droit, lequel, sans ce detail, eüt pu sembler presque
difforme. C'est qu'en effet, ce petit fragment du fond
n'apparait pas bien et ses couleurs, etant plus claires,
favorisent l'erreur optique.

Cette miniature passa, par heritage dans la famille alle-
mande des von Stoutz, suite au mariage de Jeanne, la fille
unique du premier mariage de Corneille-Guillaume avec
Pauline Glashoff. Cette fille epousera Jean-Frangois-Frede-
ric de Stoutz (orthographe genevoise du nom), juge du
Tribunal de commerce et membre du Conseil Representa-
tif de Geneve. Par heritages successifs, le portrait de
Pauline, apres avoir appartenu ä Madame Marie-Andrea de
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Stoutz et ä sa fille Sylvia, residant ä Carona (Tessin), a

rejoint, en 1992, les collections de l'oncle de cette der-
niere, ä savoir M. Walter-Peter de Stoutz, ä Breme, en
Allemagne6.

Le second des portraits annonces (fig. 2) est celui de
la baronne de Lessert. Sans le reproduire, Daniel Baud-
Bovy, dans les annexes de ses «Notules biographiques »7

a publie d'interessants fragments de lettres, parmi les-
quels on trouve la demande de prix, faite ä Pierre-Louis
Bouvier, par le baron de Lessert, celebre botaniste lyon-
nais, fixe ä Geneve, pour executer le portrait de son
epouse. Ii lui est repondu que le prix sera de 710 frs de
France, mais que si le baron commande, en möme temps,
son portrait, le prix pour les deux tableaux sera de

2 Pierre-Louis Bouvier Portrait de la baronne de Lessert 1814

k.: •- * '

1200 frs de France seulement. Ces lettres datent de 1814.
C'est done cette annee-la ou la suivante que, seul, le portrait

de la baronne fut peint.

Apres avoir fait l'objet d'une publication8 le portrait de
Madame de Lessert sejourna, un temps, dans la collection
de M. H. Morton Colville, Esqu., en Angleterre, puis il
passa en vente publique ä Londres, en 1979- Le portrait
fut adjuge ä M. Paul Vittet, Genevois, restaurateur de
profession, residant ä Perly, et marie avec Mlle Joelle Berset.
Des I960 M. P. Vittet collectionne des oeuvres uniquement
genevoises (portraits, paysages et scenes de genre).

Le portrait de la baronne de Lessert, peint ä l'huile sur
toile, tres legerement craquele, mesure 62 x 50.5 cm.
Indus dans un beau cadre dore d'epoque, il montre une
dame grande et tres mince, semi-etendue dans un
profond fauteuil de style Empire tardif, et occupant, par
sa position oblique, toute la partie centrale, du haut ä

droite pour la töte, au bas ä gauche, pour les pieds. L'atti-
tude est languide; les jambes sont croisees sous la lon-
gue robe en satin bleu, serre sous les seins par une
etroite ceinture Ii semble que la baronne etait en pleine
lecture d'un petit livre ä couverture rouge, encore ouvert,
mais qu'elle a retourne sur le gueridon-etagere, ä deux
plateaux circulaires, en bois tourne et moulure, bordes
d'elements en laiton ajoure. On a l'impression que poser
pour le peintre lui sert de «relax». Sa chevelure, tres fon-
cee, est partagee en deux masses qui laissent front et

yeux bien degages. Un voile leger, brode sur le bord,
enveloppe sa chevelure et une echarpe en gaze transparente

couvre ses epaules. Son visage aux yeux noirs et
vifs est un peu severe. Le fond de la piece, au parquet
bien poli mais orne de lourds losanges en marqueterie,
inscrits dans des rectangles de dimensions fort grandes,
demeure dans la penombre qu'eclaire pourtant, ä gauche,
une porte de couleur rouge que l'on prendrait aisement

pour une lourde tenture. A droite, derriere le gueridon,
un paravent vert ä cadre de bois, complete le decor
simple de cet interieur.

Le troisieme tableau (et second portrait peint ä l'huile
sur toile) m'a ete envoye par sa proprietaire actuelle

(fig. 3). Il a ete peint en 1818, ä Geneve, lors d'un sejour
qu'y fit Mlle Maria-Aline Faesy, nee en 1802 et qui est une
aieule de Mme Esther Straub-Fischer, de Gondiswil, en
Suisse allemande9. Une tradition perpetuee dans la famille
attribue ce portrait ä Pierre-Louis Bouvier et, de fait, le

visage aux traits nets, ä l'expression reservee peut etre
mis en parallele avec celui de Pauline Glashoff, men-
tionne plus haut. La chevelure est plus sobrement coiffee,
mais le bourrelet vaporeux et duveteux qui entoure le

decollete tres sage de la jeune fille, est du type oü Bouvier

excellait; de möme, la lourde echarpe damassee,

rouse cerise, qui enveloppe l'avant bras droit du modele
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fait ressortir la robe blanche et froncee de style Empire
sur son declm Une fine cemture ä boucle d'or revele un
certain raffinement et semble assortie ä la boucle d'oreille

que porte Maria Aline Le fond, presque noir (ou noirci
par le temps5) laisse deviner, cependant, le dossier

incurve, en bois jaune, de la chaise ou le modele a pns
place Ce portrait mesure 21 x 19 cm

Une question cependant se pose Le nom de l'actuelle

propnetaire «Straub», pour sa premiere moitie, est aussi,
selon J J Rigaud10 le nom «d'un pemtre genevois» (sic)
du premier tiers du xixe siecle

En realite, comme me l'apprend Renee Loche, par sa

lettre en date du 15 juin 199211, le pretendu portraitiste
Straub etait une femme peintre, Mane (ou Marianne) de

son prenom, dont les oeuvres sont reparties entre plu
sieurs collections genevoises Elle vecut de 1802 ä 1846,
mais eile aurait ete bien jeune pour realiser un tel portrait
en 1818' Ceci constitue un argument cle poids en faveur
de P L Bouvier Celui ci a pu subir le charme, un peu
craintif, de la tres jeune Maria Aline Faesy, malgre son
habitude de modeles mondains, vdtus de toilettes souvent
compliquees, dont ll avait pns l'habitude, au temps de
ses etudes ä Pans ou ä Chambesy, dans la demeure ou
l'Imperatrice Josephine, son amie de toujours, et Elor
tense de Beauharnais, la fille de celle ci, que Bonaparte
adopta, organisaient de frequentes et voyantes receptions 3 Pierre Louis Bouvier? Portrait de Maria Aline Faesy 1818

1 Familie de Lessert, Souvenirs des portraits, pi 85 (ce renseigne
ment m'a ete fourni par M P Vittet, qu'il en soit remercie)

2 Je remercie ici le Dr Ch Edm de Chapeaurouge de sa lettre du
25 janvier 1992

3 Genava, n s, t XXXIII, 1985, p 114, fig 2 j ai publie la
miniature representant Corneille Guillaume de Chapeaurouge, com
mergant a Hambourg et a Geneve et epoux en premieres noces de
Pauline Glashoff

4 Dr Jur B Koerner, Deutsches Geschlechterbuch (Genealo
gisches Handbuch bürgerlicher Familien), Görlitz, 1913, t 23, pp 71
a 73 La pl 3 situee entre les pp 70 et 71 montre, en outre, les
profils decoupes dans du papier noir, de C G de Chapeaurouge et
de son epouse P Glashoff, selon une coutume courante au xvme sie
cle Mais la miniature de la collection f P de Stoutz ne figure pas
dans cet ouvrage qui mentionne la personne, sans plus

5 Je remercie Mme Sylvia de Stoutz de sa lettre du 9 mai 1992 Sur
la Photographie (fig 1), quelques traits sombres, sur le cou et le
poitrail du chien paraissent Stre des ajouts recents

6 M Walter Peter de Stoutz, de Bröme (Allemagne), a qui je dois
la Photographie de la fig 1, pour laquelle je le remercie, compte
poursuivre les recherches entrepnses par sa soeur Mme Maria Andrea
de Stoutz (ainsi que me 1 apprend Mme Sylvia de Stoutz, sa niece)
sur la genealogie de sa famille

7 Daniel Baud Bovy, Peintres genevois, 17661849 (deuxieme
serie), Geneve, 1904, pp 87 et 140

8 Cf note 1
9 Lettre de Mme Esther Straub Fischer de Gondiswil, avec les

renseignements pour lesquels je la remercie
10 Jean Jacques RlGAUD, Recueil de renseignements relatifs a la

culture des Beaux Arts a Geneve, Geneve, 1849, 4e partie, p 48
11 Je remercie Renee Loche des precieux renseignements quelle

m'a fournis sur 1 artiste M Straub

Documentation de 1 auteur
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